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Déclaration FSU

Tous les personnels concernés, d’une manière ou d’une autre,  par la réouverture des
écoles,  collèges,  CIO  et  services,  fournissent  des  efforts  intenses  pour  garantir  les
meilleures conditions possibles.

Toutefois,  nous  nous  devons  d’alerter  aujourd’hui  sur  le  mal-être  grandissant  des
enseignants, qui font face depuis le 17 mars,  à des difficultés de différents ordres : 

- assurer le quotidien dans l’attente permanente d’informations : parfois absence totale
d’informations,  parfois  tardives,  parfois  contradictoires  (pour  exemple  les  informations
concernant le port du masque → les collégiens peuvent le retirer / ne peuvent plus, ...) ;

-   gérer  une  surcharge  de  travail  liée  au  flou  concernant  le  travail  en  les  lieux  et  à
distance ;

-  gérer  l’équilibre  entre  bon  sens  lié  à  une  expertise  de  terrain  et  injonctions contre-
productives ou inutiles et inefficaces ;

Nous devons également faire savoir aujourd’hui que, certain.e.s chef.fe.s d’établissement
et I.E.N. sont plus soucieux de la quantité de travail fourni par les enseignant.e.s que de
l’état général entraîné par cette situation inédite, et sont guidé.e.s par un esprit suspicieux
déplacé et décourageant. 
Nous avons malheureusement observé que la crainte principale de certain.e.s  chef.fe.s
d’établissement et I.E.N. est que des enseignants soient « sous-employés ».

Nous  saluons  cependant  la  disponibilité  et  l’empathie  de  certain.e.s   chef.fe.s
d’établissement et I.E.N.

Dans certains collèges, l’organisation pratique liée à la réouverture a été décidée par le. la
chef.fe d’établissement, sans concertation avec les professeurs, qui font les frais avec les
élèves de certaines aberrations (par exemple, la création de 1/2 groupes qui engendre des
classes à 1 ou 2 élèves par exemple, qui ne reviennent plus au collège).



Nous  nous  interrogeons  enfin  sur  la  non-réalisation  de  tests  systématiques  pour  les
personnels et les élèves des établissements scolaires, qui sont en contact prolongé dans
des espaces clos, alors que nous apprenons que les sportifs professionnels sont testés
avant la reprise des entraînements de leur équipe. Les risques de contamination sont-ils
plus importants pour ces personnes ou les clubs sportifs ont-ils plus de moyens financiers
que notre Ministère pour assurer la sécurité de leurs salariés?? 

Nous signalons aussi l’inquiétude grandissante liée à la fin du mois de mai qui approche. Il
est déjà trop tard pour les personnels et les parents pour avoir des informations claires sur
une éventuelle  reprise  le  2  juin  et  il  est  plus  qu’urgent  d’en  avoir  pour  la  rentrée  de
septembre !
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